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L. - Cénéralités. 

P our atteindre un bon résultat économique l' ind t .· b ., . , . . • us 11e c arbou-
nicre do1l s adJomdre les opérations indust rielles qu1• t b . . . ou pour ut 
la valonsat1on_ et la meilleure utilisation du charbon. 

C.:ctle i11d11sti~i e a , t ir~ dans le passé un g rand profit du dévelo 
1

_ 

pcment de la recuperat1011 des sous-prodni ls. elle d ·L · d 1 . 
' ' . . • ' 01 aUJOU I' 'hu1 

s adapter a la s1tuat1ou créée pa1· les découvertes 1. - t ece11 es. 
f,rt q11t'.~fion de.s r·nf f-yorirs dr c!111r l1 011. - Eu t d . 

h crn ps e cn se les 
c arbon11ages sont amené~ 11 rédui re la prod uct· d , ' . 

· . tou es categones 
qui se venden t bien , -pou r ne pas vccumulcr des stocks de , . 
invendables. categones 

11 faudrait pouvoir rét ablir l 'équilibre clans · 
d . , l'éconlement d 1verses categories. es 

Or, l 'expérience a monl.ré que ce probl ' , 
cme n est pas sus t. bl 

cl ' nne solut ion co111mercialc. Tl fa.ut cl . cep 1 c 
. ' one une solution tee! · 

qu i sern la valorisation des combnst' bl d . 1mque. 
, . 1 es c qualit' · f '·· Celle solutto11 pourra dcven ir coûte , . e Ill e1Jeurn. 

use a ccrta111s moments où la 

( l) Celle société esl un organ islllc rm ·· 11 • 1 
1 

1 .i ce au Syndi l d nages 1 u bassin rhé nau -westphal icn E li . eu es C:harlJ011-
ccJ11i -c i, ch acu n ayant nnc pnr Lici im ;ion ° C$l ·c.omposÇe de membres ch.' 

1
. • proport1onnc lle ' . 

au ~.v11 c 1c11t (co11f111gc11t de vrufe nrnJ'oro 1 • 11 son co11 t 111go11t 
I . . c li èonlt11ge11L cl . 

propre). ~n. soc1éte se fou rui rn de cluirbo . 1 . e consu111 111af,1un 
11 exc usweme l 

dic1~t 11 11up 1·ès du syn-

l 
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vPute sPrn :ici ive. roais il faut savoir faire pendant les périodes de 
prnspérité des sacrifices t'n prl-vision des périt,des de mévent e~ . 

/ , 1 rô/1 r/1· fr1 .~oci/>t (. - La nouvrllc société « Akl iengesellschafl 
l'ü r KoùlcvcrwcrLung ,, ne se bornera pas à appliquer au charbon 
des procédés chimiques. Ell<> utilisera aussi les procédés mécani­
qt•c~ . élcclriq ncs, etc. Elle se propose de ffrw s/onner les clt arbo116 

rli/ficilc,; à 111•1(f/r1· 111 n1fl /Î1~rr,, 011 r n h1eryie uendables. 

Jl. _ La distribution du gaz de cokerie à longue distance. 

Eu premier lieu , la socié té s'occupera de hi distribut ion de gaz 
ii. longue distance ( 1) . 

Les charbons gras sont la catégoJ·ic la plus import an te produite 
par le bassin de la Ruhr ; ils représentent 68 % de l'extraction 
totale. 13icu que lrs fi nes grasses soieut d ' excellente qualité. la 
vente en est difficile riuand clic n' esL pas favorisée par des circons­
lanccs exception ne lies t t• lles q uc la grève anglaise. 

L a distribution à. lougue dislauce de gaz fabriqué ii l' aide de 
ces fines doit reméd ier à celle situation en même t emps qu'elle 
améliorer a la fourn itnrc <le l'éucrgie en A llemagne. 

P LUNCIPES. 

/Nl1011clté 11u11r /1• gri! . - On cousLate d ' abord que du gaz de 
g rande valeur est brûlé dans la région industrielle. Il vaud rai t 
mieux y consommer soil du coke, soit des char bou s difficiles à 
vendre avec lesquels il est possible, dans bien des cas, d'obten ir 
un aussi bon résul tat, ci u '<.lvec le gaz; celui-ci powTait alors être 
envoyé aux r égions éloignées. 

Eu Allemage, on n e cousornme annuellement que 50 m 3 de gaz 
d'éclai rage pa r habi ta11t , coutre 180 ru3 eu Angleterre. l\Iais en 
Allemagne même, il Barmen, la demande atteint 250 m3

. Il y a 
doue dans le pays un débouché possible pour le gaz de cokerie sans 
qu'on doive nécessairement ar rêter des usines à gaz. On arrêtera 
seulement certaines de ces usines, au momeut opportun, si on y 
l'St invité par des raisons éco11omiques. 

Les vi lles au ront in térêt ;~acheter le gaz de cokerie, du moment 
qu ' il lem· sera fourni it un prix inférieur au p rix augnel elles pour­
rai1mt elles-mêmes le produire. 

(i) Les n;emlircs de ln. sociét6 qui sont prurlucteurs· de gaz signon f un 
cou t rat spécial qui 11.:s lie c11lrc e ux .e t les lie it la société. 

, 
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l'o.~i>ibilit/> t 11i:h11iq11e il~ ln i/i.·trib11tio11 à lo11y11e di.<tn11 ce . - Il 
existe dé.Ft des distributions dans 11n rayon de 100 ki lomètres. I l 
suffit , pour augmenter la portée de distribut ion, d ' augmenter la 
pressiou dn gaz et le diamètre des conduites. L es difficultés résul­
tant des pertes peuvent être cousidér~es comme vaincues. 

l'1J11.•ilii/ilf fro11v111ic111c . - Aiusi qu ' il est, dit plus haut" la 
question économique est dominée par une question de prix. Les 
producteurs de gaz de cokerie doivent faire eu sorte d'arriver à un 
prix suffisamment bas, tout eu ne perdant pas de vue que le déve­
loppement de l 'affaire demandera du t emps. 

PLAN DE DISTRIBUTION. 

U ne condui te collect rice traversera 1 ont le bassin de la H uhr et 
aboutira à ù11è. installation d 'épuration , de contrôle et d 'emmaga­
sinement, d 'où partirnnt les canalisutions pri ncipales de distribu­
lion vers : 1° Kiel ; 2° Berlin ot évenl,uellement Stettin ; 30 la 
Sax.e, avec raccordement à la Silésie : 4° i\11111i ch, avec racco1·de­
ment à la San e. 

La capacité de débit sous pression de 30 atmosphères, cl ' ut1t· 

conduite de 500 millimètres de diamèt re dcsserv;u1t IT anovre el 
Berl in et prése11ta11 t des ramifications vers dtis centres de cousom­
matiou importants, pourrait al'teindre 1m milliard de mètres 
cubes par a:1. 

8fr11ri1,: en c11s rie yrim•. - E 11 ras de g rève, le fonctionnemen t 
peut êt re assuré à l'aide d 'un p rsonuel de sccom s peu nombreux 
r n utilisa nt soit le charbon t·n stock, soi t le charbon étrange;· 
venant par voie d'eau. 

/'o.~.•ibilitf> r~e .r~1~c11rr<'11.'''' rt 1111· /q 11.•i11 1'~ ri yrir. - Au poiut de 
\'Ile. de. la poss1b1htc <le faJrc 1•011c111'1'enre aux usi nes à gaz, il faut 
te1.11r cornpt~ de l~ valeur d11 c·1)kr produ it , di· ]'abaissement du 
pnx de r~v1enL rcsult~nt de la conrentraLion des charbonnages, 
des cokeries e_l des us~n~s nu:lallurgiq ues. Le tra usport du gaz 
dans les con dm tes est d ailleurs moins. coûteux que l'envoi du char­
bon aux usin es à gaz. 

Il est à remarquer aussi qu'une ville 1 e11• en b t t 1 .· . . •, ac e an e gaz 
de coken e, augmenter sa consommat1on sans devoir f · d ' t . • , . .. aire ex en -
s1on couteuse a son usme propre. . 

Î 
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Un prix unique pour toute l ' A llemagne pourraü être fixé pour 

le gaz pris it la conduite principale. 

On envisage la co11tiuuation de la distribution en détail par les 
ccmpagnies ou rég~es locales. 

I,,e prix au détail ne serait pas modifié àctuellement, mais il 
pourrait être abaissé plus ta rd, lorsqu ' on aurajt ·amorti les instal­
labons et rédui t les frnis généraux par le développement du débit. 

Le -prix du gaz pounait être coùtrôlé et, comparé au prix du 
charbon par le R eichskohlenrnl , organisme clans lequel t·ons les 

· intéressés sont représent.és. 

Le prix du coke est influencé par la possibi lité d'une concur­
rence du coke importé, qui a un effet, régulateur. 

Au point de vue de l'organisation, la distrib11tio11 du gaz à 
longue distance présente une certaine analogie avec la dist ribution 
de l'énergie électrique à haute tension. 

La part icipation des consommateurs à la propr iété des cokeries 
générat rices ne paraît pas désirable, parce que ces usines forment 
un tout avec les mines et aussi à cause d11 risque industriel. 

Mais les consomm ateurs po11naient part iciper aux frais de 
constrnction et aux résul tats de l 'exploitation des canalisations. 

H I. - Autres tâches de la sôciété. 

L ' activité de la société pouna aussi s'exercer dans les domaines 
suivants : 

1° Uti lisation des charbon s maig1·es sous forme pulvérisée; 

2° Distilla tion (Schwelung) des charbons à gaz dounaut un 
coke médiocre. La disLillalion des fines de 0 à 2 millimètres, sépa­
rées à sec, pourrait donner du coke en morceaux qui pourrait 
brûler daus de bonn~s condi t ions. Recherche de l'utilisation des 
gaz et sous-prnd nit·s de cette distillation; 

3° Gazéification du charbon, notamment sous forme de gaz à 
l'eau. Production continue de gaz à l 'eau grâce à l'emploi d 'oxy­
gène au lieu cl 'air ; 

4° Electrolyse sous haute pression de l'eau à l 'a.ide de l'excéden t 
d 'énergie des cent rales ; 

5° Fabricat ion d ' hydrocarbures de synthèse en par tant du gaz 
à l'eau, etc. 
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fi: volu t ion de l' industrie. - La fabr ication de l'azote ammo­
niacal dans les cokeries ne résiste pas à la concurrence de l 'indus­
trie de l'ammoniaque synthétique. Celle-ci s'établit auprès des 
mines de lignite qui lui appartiennent. 

Les perspectives ne son t pas meilleu res en ce qui concerne le 
benzol. Aussi, les charbonnages, au lieu de se résigner à fourn ir 
leur charbon comme matière première à l' industrie chimiq ue de 
synthèse, doiven t-ils exercer eux-mêmes cette industrie. 

I V. -- CONCLUSION 

L 'extraction de produits de valeur hors d u charbon et l'emploi 
de celui-ci comme matière p remière plutôt que comme combusti­
ble sont désir ables parce qu'il en r ésultera une baisse de prix d u 
C'ha1·bo11. Cc>ttc baissa sera avantageuse polir tous, puisque ch acim 
c>st consommateur direct ou indi rect du charbon . 
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Oui de des charbonnages (Belgique, France, Hollande). Éd it ion s 
H AL LET, 42.· aven ue Alexandre Ber trand. Bl' 11 xdlc«. -
Prix: 20 f 1'. 

Tel est le nouveau titre du Guide Hallet, bien connu, dont l ' édi­
tion de 1927 vient de nous parvenir. 

Cet ouvrage est complété par un réper toi re, accompagné de 
cartes, de charbonnages français et hollandais. 

Nous avons signalé l'an dernier l' ut ilité de pareil r épertoire en 
ce qui concerne les charbonnages belges et nous nous plaisons à 
constater que pour ces charbonnages mêmes, les classificat ions ont 
été multipliées de manière à r endre les recherches aussi rapides 
que possible. 

On t rouve également dans le Guide Hallet des renseignements 
sur les cokeries, annexées ou non aux charbonnages, et sur les 
fabriques d 'agglomérés. 
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